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00:00:10:04 - 00:00:32:16 
Maitland Shaheen 
Bon matin tout le monde, est-ce que tout le monde m'entend bien ? Ou bonsoir, où que vous soyez. Je 
pense que nous allons commencer et laisser les gens entrer au fur et à mesure. Je m'appelle Maitland et 
j'aimerais vous souhaiter la bienvenue aujourd'hui à : « La technologie : outil de justice sociale ou de 
contrôle? » Je suis membre du conseil d'administration de l'Institut canadien de recherche sur les 
femmes, également connu sous le nom d'ICREF. 
 
00:00:33:09 - 00:00:57:10 
Maitland Shaheen 
Avant de commencer, j'aimerais reconnaître que je rejoins des territoires traditionnels de nombreuses 
nations, y compris les Anishinaabe, les Mississaugas of the Credit, les Haudenosaunee et les Hurons-
Wendat. En raison du colonialisme, cette terre est également connue aujourd'hui sous le nom de 
Toronto, Canada. Je tiens à reconnaître que l'héritage de la colonisation contre les peuples autochtones 
au Canada est continu et ancré dans nos institutions. 
 
00:00:57:18 - 00:01:17:16 
Maitland Shaheen  
Le colonialisme est l'un des nombreux systèmes d'oppression qui perdurent dans le monde et c'est 
quelque chose que nous garderons à l'esprit lors de notre événement d'aujourd'hui et dont j'espère que 
nous pourrons discuter. Je vous invite à vous présenter dans le chat ainsi que d'où vous vous joignez et à 
en apprendre davantage sur la terre où vous vivez et les peuples autochtones de cette terre. 
 
00:01:17:16 - 00:01:39:00 
Maitland Shaheen  
Vous pouvez visiter native-lands.ca. Veuillez également noter que l'événement principal d'aujourd'hui 
sera enregistré et publié sur le site Web de l'ICREF. Cependant, les discussions en petits groupes dans les 
« breakout rooms » ne seront pas enregistrées. Alors, si vous ne voulez pas être enregistrée, veuillez 
simplement laisser votre caméra éteinte. Donc, pour commencer, je vais vous présenter un peu l'ICREF 
et qui nous sommes. 
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00:01:39:11 - 00:02:07:12 
Maitland Shaheen 
L'Institut canadien de recherche sur les femmes est un institut féministe national à but non lucratif 
dédié à la recherche et à l'action intersectionnelles pour l'avancement de l'égalité substantive des 
femmes au Canada. Depuis 1976, nous menons des recherches féministes et produisons des outils et 
des ressources qui peuvent être utilisés par les militantes et les organisations pour l'avancement des 
droits des femmes. Nous produisons des recherches en langage simple et des outils de recherche en 
utilisant une lentille intersectionnelle féministe. 
 
00:02:07:20 - 00:02:34:13 
Maitland Shaheen 
Nous sommes une organisation nationale à but non lucratif et nous sommes une organisation basée sur 
des membres composée d'universitaires et de chercheuses féministes communautaires. Dans le cadre 
de notre travail, l'ICREF explore les impacts des nouvelles technologies sur les droits des femmes et 
l'organisation féministe depuis les années 1980. Ce sujet nous intéresse parce que nous savons que les 
technologies de l'information et de la communication, que l'on appelle les TIC, sont souvent présentées 
comme neutres, 
 
00:02:34:13 - 00:03:12:21 
Maitland Shaheen 
mais il est bien documenté que ces technologies reproduisent les inégalités, la discrimination 
systémique, le racisme, la misogynie et sont utilisées par les gouvernements pour faciliter la surveillance 
et l'oppression. L'événement d'aujourd'hui visera à faciliter le partage des connaissances et la création 
de réseaux pour renforcer notre analyse collective des TIC en relation avec les relations de pouvoir 
inégales et l'organisation féministe. Aujourd'hui, nous nous concentrerons sur la façon dont les TIC sont 
utilisées par les individus ainsi que les grandes entreprises de technologie et les gouvernements pour 
maintenir le pouvoir et reproduire les inégalités et comment les principes féministes peuvent guider un 
cadre réglementaire pour la responsabilité. 
 
00:03:13:16 - 00:03:40:00 
Maitland Shaheen 
Nous allons commencer par entendre deux panélistes qui vont parler de ce sujet à partir de leur travail 
et de leurs expériences personnelles, et nous avons réservé quelques minutes pour une brève séance de 
questions et réponses après la présentation, alors n'hésitez pas à partager toutes les questions que vous 
avez avec les panélistes dans le chat. Après les présentations, nous allons être séparées en « breakout 
rooms » pour discuter de ce que nous avons appris et partager nos réflexions personnelles en nous 
appuyant sur les présentations d'aujourd'hui et nos expériences personnelles. 
 
00:03:40:18 - 00:04:09:03 
Maitland Shaheen 
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Et en plus des présentations, pour aider à inspirer des discussions, nous avons créé quelques questions. 
La première est : quels sont le potentiel de transformation et les limites de l'utilisation des TIC pour 
construire des mouvements féministes et des solidarités ? La deuxième est : à qui incombe la 
responsabilité de prévenir la violence et l'exploitation facilitées par les TIC ? Et la troisième : comment 
avancer vers un cadre réglementaire féministe pour les TIC ? 
 
00:04:09:22 - 00:04:36:00 
Maitland Shaheen 
Nous espérons alors nous réunir aujourd'hui pour bâtir sur les connaissances et l'expérience de chacune, 
pour mieux comprendre les méfaits potentiels des TIC sur les femmes et le mouvement féministe et 
progresser vers ce cadre de responsabilité. Nous allons rassembler les informations de cette session et 
les partagerons dans un rapport de synthèse. Je vais juste aussi prendre un moment pour faire la 
promotion de notre événement de NGO CSW de l'année dernière, qui était sur la montée de l'extrême 
droite au Canada. 
 
00:04:36:11 - 00:05:16:00 
Maitland Shaheen  
L'enregistrement de cet événement et son rapport de synthèse sont disponibles sur le site Web de 
l'ICREF si cela vous intéresse. Et sans plus tarder, je vais vous présenter nos panélistes et n'oubliez pas 
que si vous avez une question pour l'une d'entre elles lors de leur présentation, vous pouvez la laisser 
dans le chat. Notre première panéliste est Noura Aljizawi, chercheuse principale au Citizen Lab de la 
Munk School of Global Affairs and Public Policy de l'Université de Toronto, où elle étudie les 
intersections de la technologie, les droits de la personne et de la sécurité mondiale en mettant l'accent 
sur les menaces numériques ciblées contre la société civile, l'autoritarisme numérique et la répression 
transnationale numérique. 
 
00:05:16:12 - 00:05:41:17 
Maitland Shaheen  
Noura est actuellement membre du conseil d'administration du Centre for Victims of Torture et membre 
du Expert Group of Humanitarian Dialog. Elle est également membre du comité directeur de Just Tech 
and Migration Community. Ses contributions dans le domaine ont été reconnues par le prix Excellence 
Through Innovation de l'Université de Toronto pour son travail sur Security Planner, une plateforme 
conviviale qui fournit des recommandations évaluées par des pairs pour rester en sécurité en ligne. 
 
00:05:42:04 - 00:06:16:06 
Maitland Shaheen 
Nous sommes également rejointes par Rhiannon Wong, qui est gestionnaire du nouveau projet 
Technology Safety Canada de Women's Shelters Canada. Dans le cadre de son projet portant sur la 
violence fondée sur le genre facilitée par la technologie, Rhiannon a recherché et développé de la 
technologie pratique, des ressources de sécurité et une formation pour les travailleuses antiviolences, 
les femmes, les filles et les personnes de diverses identités de genre canadiennes qui expliquent 
comment la technologie peut être utilisée, à la fois pour assurer la sécurité des femmes et des enfants, 
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et mal utilisée par l'auteur, pour commettre des crimes de violence conjugale, de harcèlement, 
d'agression sexuelle, d'usurpation d'identité et d’intimidation. 
00:06:16:21 - 00:06:21:10 
Maitland Shaheen  
Je vais commencer en passant la parole à Noura. 
 
00:06:21:10 - 00:06:43:19 
Noura Aljizawi  
Merci beaucoup pour cette chaleureuse introduction et de m'avoir accueilli. Aujourd'hui, je vais 
discuter, comme vous l'avez mentionné dans l’introduction, du rôle de la technologie dans la promotion 
de la justice sociale ou du contrôle. C'est une très grande question. Et je crois que nous devons en 
discuter davantage, ces 10 minutes, je doute que ce soit suffisant. 
 
00:06:44:13 - 00:07:13:07 
Noura Aljizawi  
Cependant, je vais essayer d’aborder de gros titres et de principaux sujets abordés et je serais ravie d'en 
apprendre davantage des participants au Q&A. Lorsque nous parlons du potentiel d'utilisation des 
technologies de l'information et de la communication pour construire des mouvements féministes et de 
solidarité, nous devons reconnaître que ces technologies sont souvent cooptées par ceux au pouvoir 
pour surveiller et contrôler les communautés marginalisées. 
 
00:07:13:19 - 00:07:47:19 
Noura Aljizawi  
Par exemple, les logiciels espions mercenaires et d'autres technologies de surveillance sont de plus en 
plus utilisés par par l’État ou des acteurs étatiques pour cibler la société civile et les journalistes, en 
particulier celles qui contestent leur autorité ou exposent leurs abus. En outre, des régimes autoritaires 
utilisent la répression transnationale numérique pour cibler et intimider les militantes, les dissidentes et 
les défenseures des droits de la personne en exil. Par exemple, l'année dernière, nous avons publié un 
rapport sur la répression transnationale numérique au Canada. 
 
00:07:48:19 - 00:08:37:19 
Noura Aljizawi  
Ces menaces sont souvent genrées, avec les femmes, les personnes LGBTQ et d'autres groupes 
marginalisés étant particulièrement vulnérables à la violence et à l'exploitation facilitées par la 
technologie. La répression transnationale numérique est une pratique de ces régimes pour étendre leur 
autoritarisme et leur pouvoir sur ces personnes. Et en particulier, en ce qui concerne les femmes et les 
personnes LGBTQ sont particulièrement vulnérables, que ce soit dans leur pays d'origine. Mais je me 
concentre davantage maintenant dans mes recherches sur l'exil, car si elles sont nouvelles arrivantes, il 
est moins probable qu’elles aient des réseaux de soutien et de solidarité financière et d'autres moyens 
de soutien qui sont vraiment nécessaires, ce qui a un impact très grave, 
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00:08:37:19 - 00:09:16:04 
Noura Aljizawi  
aussi sur leur bien-être, leur vie de tous les jours et par résultat, définitivement leur militantisme. Par 
exemple, en Arabie saoudite, il y a une femme et des défenseures des droits de la personne qui ont fui 
le pays après avoir été arrêtées et détenues et ont été ciblées par des logiciels espions et de tentatives 
de piratage, ainsi que de menaces contre leurs familles qui sont toujours dans le pays. De même, les 
militantes LGBTQ des pays comme l'Égypte et la Chine ont été victimes de harcèlement et de chantage 
en ligne ainsi que d'attaques hors ligne, malheureusement, par leur pays d'origine, par les 
gouvernements de leur pays d'origine. 
 
00:09:16:22 - 00:09:48:17 
Noura Aljizawi  
Cependant, dans les démocraties libérales, les femmes dans les sphères publiques telles que les 
journalistes, les politiciennes et les militantes féministes deviennent de plus en plus la cible de 
surveillance et de harcèlement numériques. Cela peut inclure des tentatives de piratage invasives, la 
divulgation d'informations privées, le doxing, la diffusion d'informations fausses ou préjudiciables sur les 
réseaux sociaux. Ces tactiques peuvent avoir un effet dissuasif sur la capacité des femmes à participer 
au discours public et peuvent également les exposer à des risques physiques. 
 
00:09:49:22 - 00:10:18:07 
Noura Aljizawi  
Outre le harcèlement et la surveillance en ligne, l'accès des femmes aux soins de santé, en particulier 
aux soins de santé reproductive, est également ciblé en ligne. Les femmes qui recherchent des 
informations sur l'avortement ou d'autres options de soins de santé productifs peuvent se retrouver 
ciblées par des informations trompeuses ou fausses ou peuvent également être victimes de 
harcèlement et d’intimidation en ligne. Nous avons suivi les nouvelles tragiques aux États-Unis, 
 
00:10:18:21 - 00:11:03:09 
Noura Aljizawi  
avec certains États adoptant des lois qui restreignent l'avortement ou qui renforcent les lois existantes 
qui criminalisent la procédure. Il y a de très sérieuses inquiétudes concernant le fait que les informations 
numériques des personnes pourraient être utilisées contre elles par les organismes d’application de la 
loi qui enquêtent ou poursuivent les cas liés à l'avortement. Ces informations comprenaient l'historique 
de recherche, la localisation, les données, les messages et d'autres données numériques. Les données 
du suivi du cycle menstruel et/ou des demandes de grossesse pourraient également être utilisées 
comme preuves contre des personnes qui ont aidé des femmes à se faire avorter dans des États où il 
constitue un crime de le faire. 
 
00:11:04:12 - 00:11:54:12 
Noura Aljizawi  
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Les groupes militants des droits et de la liberté numériques avertissent les gens de protéger leur 
empreinte numérique lorsqu'ils recherchent des informations et des ressources sur l'avortement en 
ligne. On peut en parler beaucoup, ce qui est formidable comme moyen de résistance. Mais en plus de 
tous ces incidents sombres et tragiques et des réalités douloureuses de la technologie, les militantes 
féministes à la fois dans leur pays d'origine, en exil, dans les démocraties libérales et les contextes 
autoritaires, font également beaucoup d'efforts pour réclamer la technologie pour la justice sociale en 
utilisant les réseaux sociaux et autres plateformes numériques pour se connecter et se mobiliser. 
 
00:11:54:24 - 00:12:31:09 
Noura Aljizawi  
Les féministes ont également été en mesure d'amplifier leurs voix et d'exiger la responsabilité de la part 
des personnes au pouvoir. Le mouvement MeToo, par exemple, a été largement motivé par les réseaux 
sociaux et a aidé à attirer l'attention sur le problème omniprésent du harcèlement et des agressions 
sexuels dans de nombreuses industries, et il est devenu un mouvement mondial. De même, des 
militantes de pays comme l'Iran ont utilisé WhatsApp et d'autres applications de messagerie cryptées 
comme Signal pour organiser des manifestations et d'autres formes de résistance contre le régime 
répressif. 
 
00:12:32:21 - 00:13:07:06 
Noura Aljizawi  
La question est alors : à qui revient la responsabilité de prévenir les abus liés à la technologie ? Le 
gouvernement et les entreprises technologiques ont certainement un grand rôle à jouer, mais il est 
également important de reconnaître le pouvoir des mouvements populaires et de tenir responsables 
ceux qui sont au pouvoir. Les militantes féministes en particulier ont fait appel à une plus grande 
transparence et responsabilité des compagnies de technologie et au développement de technologies 
alternatives qui donnent la priorité à la sécurité et à l'autonomie de toutes les utilisatrices, en particulier 
celles qui sont les plus vulnérables aux abus. 
 
00:13:08:16 - 00:13:42:04 
Noura Aljizawi  
Une approche prometteuse de la régulation féministe de la technologie est le concept de gouvernance 
des données féministe. Cette approche vise à garantir que les données sont collectées et utilisées d'une 
manière qui reflète les valeurs féministes, notamment la transparence, la responsabilité et la 
participation. Elle reconnaît également l'importance d'une perspective diversifiée et intersectionnelle 
dans l'élaboration de la technologie, des politiques et des pratiques, et appelle à une plus grande 
représentation des femmes et d'autres groupes marginalisés dans la prise de décision liée à la 
technologie. 
 
00:13:43:00 - 00:14:16:11 
Noura Aljizawi  
Mais la gouvernance des données féministe n'est pas qu'un concept théorique. Il a également été mis en 
pratique par des organisations comme l’Association for Progressive Communication, en Colombie-
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Britannique, qui a développé un ensemble de principes féministes pour l’Internet qui visent à 
promouvoir un environnement en ligne plus juste et équitable. Ces principes incluent le droit d'accéder 
et de créer du contenu numérique, le droit à la vie privée et à la protection des données, et le droit de 
participer à l'élaboration de la technologie, des politiques et des pratiques. 
 
00:14:17:06 - 00:14:44:18 
Noura Aljizawi  
En tant que militantes féministes, nous devons continuer à plaider en faveur d'un cadre réglementaire 
féministe qui tient compte de la dynamique du pouvoir et des impacts fondés sur le genre de l'utilisation 
de la technologie et qui s’aborde aux dimensions de genre des menaces numériques. Il s'agit non 
seulement de réglementer le comportement des États et des entreprises, mais aussi de donner aux 
organisations de la société civile et aux individus les moyens de surveiller et de contester les abus en 
temps réel. 
 
00:14:45:04 - 00:15:09:21 
Noura Aljizawi  
Nous devons également soutenir le développement de technologies alternatives conçues avec des 
valeurs et des principes féministes à l'esprit, et qui priorisent la sécurité et l'autonomie de toutes les 
utilisatrices, en particulier celles qui sont les plus vulnérables aux abus. Alors que la technologie a le 
potentiel d'être un outil puissant pour la justice sociale, nous devons également reconnaître son 
potentiel à être utilisée pour le contrôle et l'oppression. 
 
00:15:10:08 - 00:15:37:08 
Noura Aljizawi  
En tant que militantes féministes, nous avons un rôle énorme à jouer. Nous pouvons poursuivre nos 
efforts pour responsabiliser les personnes au pouvoir et faire pression pour un cadre réglementaire. 
Mais aussi, ce que nous pouvons faire, c'est soutenir les victimes de différentes manières en plaidant 
pour un cadre politique juridique, en tenant les États et les entreprises responsables de leurs actions et 
en soutenant les victimes de harcèlement en ligne et de violence fondée sur le genre, 
 
00:15:38:19 - 00:15:56:19 
Noura Aljizawi  
non seulement par des moyens numériques, mais aussi psychologiquement et émotionnellement, et 
veiller à ce que la technologie soit développée et utilisée de manière à refléter les valeurs féministes. Je 
peux conclure ici et je suis heureuse d'apprendre de tout le monde ici dans le Q&A. Merci. 
 
00:15:57:22 - 00:16:00:09 
Maitland Shaheen 
Merci beaucoup, Noura. Et Rhiannon. 
 
00:16:03:09 - 00:16:34:16 
Rhiannon Wong 
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Merci beaucoup. Alors, je suppose que je vais juste plonger dans ma partie ici. Merci à toutes d'être 
venues aujourd'hui et de m'avoir invité. Le travail que nous faisons à Women's Shelters Canada est un 
peu différent, ou très différent de ce que fait Noura à [inaudible]. Je vais donc vous parler un peu de 
notre projet, puis j'aborderai certaines de ces questions. 
 
00:16:34:17 - 00:17:07:14 
Rhiannon Wong  
L’objectif du projet Tech Safety Canada est vraiment d'équiper les travailleuses des refuges pour 
victimes de violence domestique et des maisons de transition et les survivantes qui accèdent à ces 
programmes avec les informations et les ressources dont elles ont besoin pour soutenir les survivantes 
qui entrent dans les programmes avec leurs expériences de violence fondée sur le genre facilitée par la 
technologie. Nous le faisons en développant des ressources dans cette boîte à outils, que j'espère 
pouvoir vous montrer dans un instant, 
 
00:17:08:04 - 00:17:42:15 
Rhiannon Wong 
et la formation que nous offrons partout au pays. Et donc, nous nous sommes associés et nous le faisons 
en partenariat avec le National Network to End Domestic Violence aux États-Unis, le Westnet Project en 
Australie et Refuge au Royaume-Uni. Et donc, l'objectif pour nous en tant que groupe international 
faisant ce travail de sécurité technologique pour les programmes de violence domestique et sexuelle 
dans nos propres pays est de partager les ressources, 
 
00:17:43:01 - 00:18:13:23 
Rhiannon Wong  
afin que nous disposions des ressources les plus mises à jour que les gens de nos propres pays puissent 
utiliser lorsqu'ils en ont besoin. Donc, mon point de vue est un peu différent, alors je vais commencer 
par la première question : quels sont le potentiel de transformation et les limites de l'utilisation des TIC 
pour construire des mouvements féministes et des solidarités ? 
 
00:18:14:15 - 00:18:46:23 
Rhiannon Wong  
D'après ce que nous avons vu dans notre travail, je pense que ma réponse à cela peut être à double 
sens. En utilisant la technologie pour les mouvements féministes et pour promouvoir la solidarité, nous 
avons vu que tout le monde ne peut pas être inclus dans le mouvement ou avoir accès aux ressources, 
et c'est parce que de grandes parties du monde ou même ici au Canada, beaucoup de gens n'ont pas un 
accès adéquat ou abordable à la technologie. 
 
00:18:47:19 - 00:19:23:01 
Rhiannon Wong  
Et souvent, cela exclut vraiment de nombreuses survivantes des communautés rurales, éloignées et 
autochtones de ces mouvements que nous essayons de construire. Mais je suppose qu'en même temps, 
l'utilisation de la technologie, en particulier des plateformes en ligne, a la capacité d'atteindre et 
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d'inclure plus de personnes qui ne vivent pas dans ces zones avec un accès faible ou inexistant à 
Internet. Et donc, un exemple que j'aimerais partager est que nous venons de lancer notre site Web 
national, techsafety.ca. 
 
00:19:23:15 - 00:19:54:06 
Rhiannon Wong  
Et peut-être que je mettrai ça dans le chat après avoir fini ceci, ou je peux aussi vous montrer. La 
semaine passée, nous avons lancé notre site Web national techsafety.ca et il fournit des informations 
aux survivantes et aux travailleuses de première ligne sur la violence fondée sur le genre facilitée par la 
technologie. Et la semaine passée également, nous avons commencé nos formations provinciales et 
territoriales pour les travailleuses de première ligne. 
 
00:19:54:21 - 00:20:24:16 
Rhiannon Wong  
Et la semaine passée, nous en avons fait un pour les travailleuses des refuges du Nunavut et nous avons 
réalisé que pendant que nous faisions cette formation, nos commentaires sur cette formation sont que 
l'information qui est affichée sur ce tout nouveau et magnifique site Web n'aidera pas les femmes, des 
jeunes et des personnes de diverses identités de genre victimes de violence fondée sur le genre facilitée 
par la technologie au Nunavut parce que beaucoup de gens n'ont pas accès à l’Internet, certains refuges 
eux-mêmes n'ont pas accès à l’Internet. 
 
00:20:25:14 - 00:20:59:01 
Rhiannon Wong  
Alors maintenant, nous revenons en fait à nos anciennes méthodes de distribution de matériaux à ces 
refuges. C'est donc un exemple que nous avons et que j'avais pensé partager avec vous. En ce qui 
concerne la question suivante : à qui incombe la responsabilité de prévenir la violence et l'exploitation 
facilitées par les TIC ? Personnellement, je pense qu'il doit s'agir d'une approche à plusieurs niveaux. 
 
00:21:00:06 - 00:21:26:02 
Rhiannon Wong  
Il y a beaucoup de pression sur les entreprises de TIC pour qu'elles en fassent plus et c'est tout à fait 
vrai, mais je crois que c'est plus que cela. D'après notre travail, de nombreuses travailleuses de première 
ligne et survivant nous disent que les autorités policières ou les juges ne savent pas nécessairement 
comment tenir les agresseurs responsables de leur utilisation abusive de la technologie pour perpétrer 
la violence, 
 
00:21:26:02 - 00:22:02:16 
Rhiannon Wong  
quand nous savons qu'il existe déjà de nombreux recours criminels et civils, et que les gens ne sont tout 
simplement pas familiers avec cela, et une partie de cela est le langage que nous utilisons. Qu'est-ce que 
la violence facilitée par la technologie ? Qu'est-ce que l'abus de technologie ? Qu'est-ce que l'abus en 
ligne ? Mais lorsque vous déconstruisez cela par comportement, l’intimidation, les menaces, le 



250 City Centre Avenue, Suite 807 │ Ottawa, ON  K1R 6K7 │ 
613+422-2188 │info@criaw-icref.ca 

 

voyeurisme, le harcèlement criminel, la distribution non consensuelle d'images intimes, ce sont tous des 
recours juridiques que nous avons ici au Canada. 
 
00:22:04:04 - 00:22:42:18 
Rhiannon Wong  
Aussi, je pense qu'il ne faut pas oublier que la technologie n'est pas le problème, mais que c’est l’abus. 
Dans le travail que nous effectuons, en particulier sur la violence fondée sur le genre facilitée par la 
technologie dans les expériences de violence domestique et sexuelle, les auteurs et les agresseurs, ils 
choisissent d'utiliser la technologie à des fins de violence et d'exploitation. Et la recherche commence à 
montrer que si la technologie était retirée de l'expérience d'une survivante de la violence fondée sur le 
genre facilitée par la technologie, l'abus existerait probablement encore dans d'autres formes de 
violence. 
 
00:22:43:02 - 00:22:53:19 
Rhiannon Wong  
Alors, pour nous, je pense qu'il faut faire plus pour aider à tenir les auteurs et les agresseurs 
responsables également. 
 
00:22:56:19 - 00:23:23:17 
Rhiannon Wong  
Et, désolé, mon panel– ma présentation va être très courte parce que je veux parler de notre 
expérience. Alors, comment avancer vers un cadre réglementaire féministe ? Comme je l'ai dit, je pense 
que les lois doivent être mises à jour, les gens sur le terrain qui effectuent le travail réel de soutien aux 
personnes victimes de violence fondée sur le genre facilitée par la technologie, les survivantes, 
 
00:23:23:17 - 00:23:57:12 
Rhiannon Wong  
les voix des survivantes qui subissent des violences fondées sur le genre facilitées par la technologie 
doivent être à la table et incluses dans toutes ces discussions et consultations. Souvent, les gens de 
première ligne, les survivantes, ne sont pas incluses dans ces grandes discussions et consultations. Et je 
pense que les régulatrices devraient se tourner vers le rapport Deplatforming Misogyny de Cynthia Khoo 
qu'elle a rédigé pour le Fonds d’action et d’éducation juridique pour les femmes.  
 
00:23:58:03 - 00:24:27:18 
Rhiannon Wong  
Et dans ce rapport, elle examine la responsabilité des plateformes numériques pour la violence, les abus 
et le harcèlement fondés sur le genre facilités par la technologie. Et dans son rapport, elle a 14 
recommandations pour l'action du gouvernement fédéral et la réforme législative. Alors, je ne sais pas si 
quelqu'un pourrait mettre cela dans le chat, mais c'est un très bon début que je pense que nous 
devrions examiner. 
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00:24:29:13 - 00:24:42:01 
Rhiannon Wong  
Donc, je ne sais pas, ma partie est très courte. Et donc, je ne sais pas si on veut partager notre site Web 
ou si on peut simplement aller directement aux « breakout rooms ». 
 
00:24:42:24 - 00:24:56:07 
Maitland Shaheen 
Ouais! Merci beaucoup Rhiannon. C'était super ! Pas de soucis du tout. Je pense que nous sommes à 
l'heure. 
 
00:24:49:11 - 00:24:50:02 
Rhiannon Wong 
Parfait. 
 
00:24:50:02- 00:24:56:07 
Maitland Shaheen 
Noura, tu devais partir à quelle heure ? Parce que je pense que tu dois passer vers autre chose. 
 
00:24:57:18 - 00:24:59:18 
Noura Aljizawi  
Ouais, je pense maximum 9h30. 
 
00:25:00:03 - 00:25:05:10 
Maitland Shaheen 
9h30, d'accord, parfait. Je voulais juste m'assurer qu’on a le temps de te poser quelques questions. 
 
00:25:05:11 - 00:25:06:04 
Noura Aljizawi  
Merci beaucoup. 
 
00:25:06:03 - 00:25:06:16 
Maitland Shaheen 
Alors, je ne sais pas si nous avons encore des questions dans le chat. Oh, j'en ai une ici d'Amrita. Alors, 
Amrita a demandé si Noura avait mentionné les moyens par lesquels les grandes technologies 
pourraient être tenues responsables en essayant de prévenir le déséquilibre exploitation/pouvoir. 
 
00:25:27:10 - 00:25:44:06 
Maitland Shaheen  
Alors, si tu peux en parler un peu et Rhiannon, tu en as parlé un peu à la fin, mais si quelqu'un a des 
commentaires supplémentaires à ce sujet. 
 
00:25:45:06 - 00:26:14:22 
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Noura Aljizawi  
Alors, je peux passer en premier ? Je suppose que cela dépend de la juridiction en général, mais je 
suppose que l'UE, par exemple, fait de bons progrès à cet égard et ce n'est absolument pas suffisant, et 
il y a aussi beaucoup de critiques à propos du RGPD et de la sensibilité manquante du genre et la 
violence fondée sur le genre et les questions de genre en ce qui concerne toute cette technologie 
numérique. 
 
00:26:16:12 - 00:26:51:09 
Noura Aljizawi  
En termes d'exemples, je peux juste donner comme exemples optimistes la responsabilité et le 
processus que la société civile mène contre les entreprises de technologies de surveillance numérique 
comme NSO, Candiru et d'autres. Et leur dommage a été documenté comme étant associé à de graves 
violations des droits de la personne. Ce genre de petits pas, de très petits pas, ne fait qu'ouvrir la porte à 
d'autres occasions à l'avenir. 
 
00:26:51:10 - 00:27:31:14 
Noura Aljizawi  
Cependant, en ce qui concerne le Canada, je ne suis pas tellement optimiste. Vous savez mieux que moi 
ce que cela pourrait être et la critique non seulement des lois sur la vie privée, mais aussi de l'impunité 
de l'État étranger. Reprenant la discussion sur la répression transnationale numérique et sur la mesure 
dans laquelle, en matière de responsabilité, les victimes ici au Canada, par exemple, ne peuvent pas 
rêver de tenir les auteurs responsables simplement parce que ces auteurs jouissent de l'immunité en 
tant qu'acteurs étatiques. 
 
00:27:32:08 - 00:28:03:09 
Noura Aljizawi  
Alors, comme ici et là, il y a quelques opportunités et du très bon travail a été fait. Et aussi, je crois que 
cela pourrait être la défense des droits, outre la responsabilité, du travail que la société civile a fait en 
termes de cryptage, d'amélioration, de paramètres de confidentialité, etc., a un bon impact sur les 
comportements d'entreprises comme WhatsApp et Signal. 
 
00:28:04:03 - 00:28:25:21 
Noura Aljizawi  
Je m'y réfère toujours comme de bons exemples de collaboration et de priorisation de la sécurité et de 
la confidentialité des utilisatrices. Mais absolument, en ce qui concerne le travail, nous en sommes 
encore aux tout premiers stades et il y a beaucoup de travail à faire. J'espère que je vous ai répondu 
correctement à la question. 
 
00:28:28:08 - 00:28:54:18 
Rhiannon Wong  
Pour moi, je pense simplement faire écho à ce que Noura vient de dire, je pense qu'il y a beaucoup de 
plateformes en ligne populaires et je vois des entreprises TIC qui proposent de nouvelles façons 
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d'assurer la sécurité des gens en ligne ou de remédier à certains des abus ou de l'utilisation abusive de 
technologie qui se passe sur leurs plateformes, pourtant, c’est génial, 
 
00:28:54:22 - 00:29:23:10 
Rhiannon Wong  
mais ils font aussi d'autres choses comme utiliser l'intelligence artificielle pour collecter des données sur 
les personnes qui utilisent leurs plateformes, puis envoyer plus de vidéos, de reels et des informations 
misogynes aux gens via des algorithmes et des choses comme ça. Mais je pense que Noura a très bien 
répondu à la question. 
 
00:29:23:10 - 00:29:35:13 
Maitland Shaheen  
Merci à vous deux. Nous avons une autre question dans le chat qui demande : existe-t-il des différences 
ou des similitudes dans la nature de la violence et de la répression facilitées par la technologie dans 
différentes régions ? 
 
00:29:39:24 - 00:30:27:04 
Noura Aljizawi  
Je suppose que cette question se concentre sur l'aspect global de la violence fondée sur le genre 
facilitée par la technologie. En somme, je dirais non, c'est similaire. Nous vivons sous des sociétés et des 
gouvernements patriarcaux mondiaux. Je dis gouvernements parce qu’en travaillant avec des femmes et 
des personnes LGBTQ qui sont ciblées par des acteurs étatiques ou liés à l'État, il existe de nombreuses 
similitudes dans les méthodes de ciblage des femmes au Canada et aux États-Unis et dans différents 
types de pays du Nord. 
 
00:30:27:21 - 00:31:12:14 
Noura Aljizawi 
Alors même en ce qui concerne le comportement des États et des acteurs liés à l'État dans la conduite 
de ce type de ciblage en ligne contre les femmes et les personnes LGBTQ, il copie les mêmes méthodes 
d'autres auteurs, qu'il s'agisse d'individus ou de groupes dans différents pays. Alors, je suppose que 
j'aime être optimiste et trouver de l'espoir dans cette obscurité, cela rend très facile de gérer la 
solidarité mondiale et de combattre à l'échelle mondiale, 
 
00:31:12:16 - 00:31:19:01 
Noura Aljizawi  
s'unir pour lutter contre ces abus néfastes. 
 
00:31:21:23 - 00:31:54:12 
Rhiannon Wong  
Je peux y rajouter. Alors, en décembre dernier, nous avons sondé les travailleuses des refuges et des 
maisons de transition à travers le pays pour leur demander leurs expériences ou ce qu'elles voient dans 
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leurs refuges, dans les maisons de transition les formes les plus courantes de violence fondée sur le 
genre facilitée par la technologie qu’elles voient dans leur refuge et leurs maisons de transition. 
 
00:31:55:07 - 00:32:30:12 
Rhiannon Wong  
Nos résultats préliminaires montrent que 95 % des répondantes, qui sont les travailleuses de première 
ligne à travers le pays qui ont répondu dans chaque province et territoire, ont déclaré qu'elles 
soutenaient les femmes qui entrent dans leurs refuges qui ont une expérience de la violence fondée sur 
le genre facilitée par la technologie et les plus courantes formes à travers le pays étaient le harcèlement, 
les menaces et le suivi de localisation via les smartphones, les messages textos et les ordinateurs 
portables. 
 
00:32:30:12 - 00:32:57:05 
Rhiannon Wong  
Ce sont les formes les plus courantes de violence fondée sur le genre facilitée par la technologie que 
nous avons vues à travers le pays. Alors, pour nous, c'est la même chose dans notre travail qu'il y a des 
similitudes à travers le pays. Et je pense que vous voyez probablement la même chose. Je pense que 
Suzie Dunn sortira un rapport du CIGI en avril, 
 
00:32:57:05 - 00:33:09:16 
Rhiannon Wong  
où elle a effectué des recherches avec plus de 18 000 personnes dans tout un tas de pays différents. Et 
alors, je porterais attention à ça, mais je pense que cela montrera également certaines similitudes. 
 
00:33:11:08 - 00:33:47:21 
Noura Aljizawi  
Si je peux ajouter, je suppose que la différence est en termes d'impact, le contexte dans lequel cette 
violence fondée sur le genre facilitée par la technologie est menée, lorsqu'il s'agit du Sud global où il y a 
ces lois discriminatoires. L'impact est absolument différent. Je n’aimerais pas commencer la journée 
avec des gens qui parlent de ces tragédies, mais juste qu'en pensant aux crimes d'honneur, 
 
00:33:48:07 - 00:34:18:12 
Noura Aljizawi  
en pensant à de nombreuses militantes, lorsque leurs photos personnelles ont été divulguées par des 
acteurs étatiques ou liés à l'État sur les réseaux sociaux, puis qu'elles ont été assassinées par leurs 
familles juste pour protéger l'honneur de la famille. Et malheureusement, ces crimes sont protégés par 
les États, alors... C’est comme quand il s'agit de l'impact, mais la nature de ces abus est la même, je 
suppose. 
 
 
 
 



250 City Centre Avenue, Suite 807 │ Ottawa, ON  K1R 6K7 │ 
613+422-2188 │info@criaw-icref.ca 

 

00:34:20:06 - 00:35:13:20 
Maitland Shaheen  
Merci à vous deux. Il semble qu'en général, la violence fondée sur le genre facilitée par la technologie 
est quelque chose que nous voyons partout dans le monde, et elle se présentera sous des formes et des 
niveaux de gravité un peu différents. Mais c'est vraiment partout, de la même manière que la misogynie 
hors ligne et la violence fondée sur le genre se produisent également dans le monde. Et juste avant que 
nous entrons dans nos « breakout rooms », je voulais également vous donner une chance à vous deux, si 
vous avez des exemples positifs de façons dont vous avez vu les TIC être utilisées pour rassembler des 
féministes ou rassembler différents mouvements, pour être utilisées comme un outil pour mobiliser et 
partager les connaissances et partager 
 
00:35:13:20 - 00:35:28:02 
Maitland Shaheen 
des ressources. Si vous aviez des exemples que vous vouliez partager sur le côté positif des TIC dans le 
mouvement féministe également. 
 
00:35:28:02 - 00:36:05:16 
Noura Aljizawi  
Je peux passer en premier ? Merci. Absolument, il y a beaucoup de côtés positifs. J'ai mentionné dans 
mes remarques d’ouverture... MeToo. Mais certainement MeToo est l'un des nombreux mouvements. 
Je pense aux manifestations en Iran et à la façon dont les femmes, les militantes LGBTQ s'organisent, se 
mobilisent, résistent aux régimes répressifs, utilisent les plateformes numériques, que ce soit pour 
communiquer ou même pour séparer les nouvelles sur les abus et leurs luttes. 
 
00:36:07:06 - 00:36:51:14 
Noura Aljizawi  
C'est absolument impressionnant. C'est vraiment fascinant. Hier, nous avons eu un panel super inspirant 
avec des défenseures des droits de la personne de la région MENA, et nous avons eu des exemples très 
concrets de la façon dont la technologie a aidé les femmes de la région à partir du Printemps arabe qui 
change même la perspective des utilisatrices envers la technologie. J'ai donné des exemples qui sont les 
tout récents exemples sur la façon dont les femmes syriennes utilisent la technologie pour aider, 
 
00:36:51:14 - 00:37:29:07 
Noura Aljizawi  
et d'une très bonne manière a été la réponse des militantes et que ce soit dans la diaspora ou dans le 
pays d'origine au séisme. Comment les plateformes de médias sociaux, qu'elles respectent ou non notre 
vie privée, sont devenues ces salles d'urgence de la réponse, que ce soit pour aider et sauver des 
personnes, recueillir des informations sur les personnes disparues sous les débris ou documenter les 
personnes disparues essayant de se connecter aux enfants avec leurs familles, 
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00:37:29:07 - 00:38:14:01 
Noura Aljizawi  
parce que lorsque les opérations de secours se déroulaient, il n'y avait aucune coordination. Les enfants 
seraient emmenés par avion ou autre, par hélicoptère jusqu'à un hôpital, et personne ne pouvait les 
connecter. Ou même comme dans la collecte de fonds et d'autres moyens de réponse humanitaire. Mais 
l'un des très bons exemples dont je suis si fière : comment nous nous sommes réunies en tant que 
femmes syriennes en utilisant la technologie et avons élaboré un document qui aborde des besoins 
particuliers des femmes, des femmes survivantes du tremblement de terre et avons partagé cette 
directive et ce document avec tous les organisations et acteurs humanitaires, 
 
00:38:14:10 - 00:38:55:05 
Noura Aljizawi  
car malheureusement, jusqu'à présent, après 12 ans de conflit, lorsqu'il y a une réponse humanitaire 
d'urgence, les besoins des femmes sont toujours oubliés. Alors, ces types de bons exemples de la façon 
dont la technologie peut être utilisée, absolument, il y a un excellent exemple en Égypte de la façon 
dont la campagne MeToo a fait écho en Égypte et les femmes se sont réunies en utilisant des 
plateformes technologiques pour aider à soutenir les survivantes et aussi pour tenir les auteurs 
responsables. 
 
00:38:55:05 - 00:38:59:04 
Noura Aljizawi  
Pas tous, mais certains d'entre eux. 
 
00:38:59:04 - 00:39:42:07 
Rhiannon Wong  
Je ne sais pas si je peux en dire plus que les exemples de Noura du mouvement MeToo ou du 
mouvement Black Lives Matter. Mais il y a de petites et bonnes choses qui se passent. Heart Mob, qui 
n'est plus Heart Mob, mais ils permettaient aux gens de partager leurs histoires de harcèlement et 
d'obtenir le soutien d'autres personnes du monde entier sur ce site Web. J'ai donc pensé que c'était une 
très bonne initiative lancée par quelqu’un qui a vu un besoin et un problème et a pu amener les gens à 
partager leur histoire, 
 
00:39:42:07 - 00:40:19:21 
Rhiannon Wong  
et tous celles et ceux qui ont été témoins de leur histoire en ligne ont pu envoyer des mots 
d'encouragement, des ressources, de l'espoir pour les gens, pour les personnes qui partageaient leurs 
histoires sur leur site Web. Il existe également un site Web appelé Hack Blossom, et ils ont créé leur 
propre site Web féministe de cybersécurité. Et donc, les gens vont sur ce site Web pour reprendre en 
quelque sorte la technologie et de parcourir tous leurs paramètres. 
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00:40:19:21 - 00:40:40:11 
Rhiannon Wong  
Ils fournissent d'excellentes informations faciles à comprendre dans le but de promouvoir la culture 
numérique et la sécurité en ligne. Voilà donc quelques-unes des initiatives qui me viennent à l'esprit. 
 
00:40:40:11 - 00:41:03:21 
Maitland Shaheen  
Merci beaucoup, tous les deux. Nous allons bientôt aller dans nos « breakout rooms ». Je veux juste 
prendre un moment pour remercier nos deux panélistes d'avoir pris le temps malgré leurs horaires très 
chargés. Pas de problème du tout si vous deux ne pouvez pas rester dans les « breakout rooms », je 
pense qu'il va dépasser 9h30, alors n'hésitez pas à quitter la réunion pendant que nous entrons dans les 
« breakout rooms ». 
 
00:41:03:21 - 00:41:15:05 
Maitland Shaheen  
Mais avant cela, je tiens à vous remercier tous les deux. C'était tellement incroyable d'apprendre de 
vous deux aujourd'hui. Alors, merci beaucoup à Noura et Rhiannon. Et nous allons maintenant nous 
déplacer dans trois « breakout rooms » pour discuter des questions de discussion que j'ai mentionnées 
précédemment. Il y aura donc trois animatrices de l'ICREF : Amrita, Jackie et Calais, qui animeront vos 
discussions. Et puis après 30 minutes, nous serons ramenées dans la salle principale où nous pourrons 
entendre un peu les discussions et les réflexions que vous avez eues et sachiez que ce que vous direz 
restera anonyme. 
 
00:41:41:13 - 00:42:16:14 
Maitland Shaheen  
Les animatrices n'attribueront aucune citation ou phrase à des noms spécifiques, mais résumeront 
simplement un peu votre discussion. Alors, merci encore à nos panélistes et on se verra dans 30 
minutes. Bonjour à toutes, je pense que nous sommes tous revenues dans la salle principale. J'espère 
que vous avez eu d'excellentes discussions dans l'autre salle. 
 
00:42:16:23 - 00:42:24:22 
Maitland Shaheen  
Alors, je vais commencer par Jackie, si ça te va, si tu veux faire un petit récapitulatif de ce dont vous avez 
discuté. 
 
00:42:26:04 - 00:42:47:17 
Jackie Neapole 
Nous avons eu une très bonne discussion, et elle s'est terminée. Nous aurions probablement pu parler 
encore au moins une demi-heure minimum. Mais je pense que ce n'est évidemment que le début de 
beaucoup, beaucoup plus de conversations féministes qui doivent avoir lieu et c'était assez clair dans 
notre propre conversation. 
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00:42:48:00 - 00:43:17:11 
Jackie Neapole 
Mais ce qui est vraiment ressorti beaucoup, c'est aussi cette idée de vie privée, car en tant que 
féministes, nous devons protéger - et en tant qu'individus en général - protéger notre vie privée. Et c'est 
très difficile avec ce problème de technologie. Alors, est-ce qu'on leur fait confiance ? Même avec les 
informations que nous diffusons en tant que féministes utilisant ces technologies, comment pouvons-
nous faire confiance que le message que nous diffusons est le vrai message qui est diffusé ? 
 
00:43:18:22 - 00:43:43:19 
Jackie Neapole 
C'était donc un grand thème qui a également été soulevé, car tu peux produire tout ce que tu veux, et 
ça peut être modifié en ligne. Alors, c'est comme n'importe quoi, encore une fois, le potentiel comme la 
première question, le potentiel de bonnes choses, mais aussi le potentiel de choses horribles, non ? 
Alors ça aussi, et c'est ce défi, n'est-ce pas ? 
 
00:43:43:19 - 00:44:16:12 
Jackie Neapole 
Alors, ça peut être utilisé pour les deux. Même le COVID a évidemment été soulevé comme un problème 
où la technologie a facilité et aidé à connecter les femmes qui ont besoin d'accéder à différents 
programmes. Et donc, je dis que c'était probablement l'une des choses les plus positives qui sont 
ressorties de notre discussion, c'était cet exemple, et sinon je pense qu’on a trouvé les TIC un peu 
suspectes et comment elles peuvent être utilisées. 
 
00:44:18:02 - 00:44:43:05 
Jackie Neapole 
Alors, même avec les applications, non seulement ces grandes entreprises de technologie ont des 
problèmes avec notre vie privée et on leur donne nos informations sans nous en rendre compte, ce qui 
représente un défi que nous devons affronter, mais il y a aussi des applications de traque qui ont été 
mentionnées. En effet, ils collectent non seulement ces informations passives sur nous chaque fois que 
nous l'utilisons, mais il existe également des applications qui sont utilisées pour le harcèlement. 
 
00:44:43:22 - 00:45:09:15 
Jackie Neapole 
Et donc, ce sont de grandes questions ici. Je cherche juste à voir… Nous avons eu une conversation très 
intéressante. Mais c'est comme... en termes d'action, comment pouvons-nous traiter de ce problème 
géant et le reprendre, c’était en quelque sorte, à certains égards, les questions à la fin. 
 
00:45:09:15 - 00:45:36:06 
Jackie Neapole 
Et je pense que l'une des actions ou solutions qui ont été proposées était cette idée de pouvoir pirater la 
technologie, ou pouvons-nous trouver un moyen d'utiliser la technologie à notre avantage en tant que 
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féministes et avoir un réseau mondial pour lutter d'une manière ? Et donc, je pense que c'étaient en 
quelque sorte les thèmes principaux. 
 
00:45:36:06 - 00:46:05:01 
Jackie Neapole 
Mais une autre chose que je veux juste mentionner est l'idée que ce qui se passe sur la technologie n'est 
pas comme la violence sur la technologie, dans la technologie, ce n'est pas seulement dans la 
technologie. Et donc c'était une autre chose, c'est que cela facilite la vie réelle, comme la violence et le 
trafic sur le terrain. Et donc, il est utilisé pour faciliter d'autres violences contre les femmes et la violence 
fondée sur le genre et d'autres choses atroces dans la vie réelle. 
 
00:46:05:13 - 00:46:29:02 
Jackie Neapole 
Alors, c'est comme si nous pouvions examiner les abus en ligne et ce genre de choses qui se produisent. 
Mais ça aussi facilite et permet d'autres formes d'abus et de violence. Mais je pense que je vais 
m'arrêter là. Je pense que beaucoup de choses sont sorties et je pense que ce sera un document de 
synthèse intéressant à mettre dans notre conversation, alors merci. 
 
00:46:30:09 - 00:46:32:02 
Maitland Shaheen 
Merci Jackie. Et Calais? 
 
00:46:35:09 - 00:47:47:19 
Calais Caswell 
Désolé, je trouvais le unmute. J'ai l'impression que nous nous sommes concentrées… Nous avons parlé 
de problèmes similaires. J'essaie de penser à ce que je peux ajouter ici. Nous avons parlé des avantages 
de l'utilisation des TIC dans un monde « postpandémique », permettant aux gens de se connecter 
depuis un niveau plus local jusqu'aux réseaux mondiaux et de ce que cela a fait pour les militantes. 
 
00:47:01:07 - 00:47:47:19 
Calais Caswell 
Le revers de la médaille est qu'il existe évidemment des limites en matière de mobilité, d'accessibilité et 
de littératie numérique qui peuvent présenter des obstacles à l'accès à cet espace, au partage des 
connaissances et à la connaissance de l'utilisation de l'information. En ce qui concerne la responsabilité 
de prévenir la violence, nous avons discuté de divers organismes institutionnels, ce qui était vraiment 
intéressant, alors réfléchir à cela dans un espace de réglementation gouvernementale du point de vue 
du système éducatif et comprendre à quoi cela ressemble à un jeune âge pour les enfants jusque dans 
les espaces universitaires, avec la responsabilité des administrations de pouvoir être au courant de ce 
qui se passe sur les campus 
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00:47:47:19 - 00:48:13:00 
Calais Caswell 
par exemple. J'essaie de penser si j'ai manqué quelque chose … et puis l'autonomie individuelle. Alors, 
cela est également lié à la littératie numérique, mais les individus eux-mêmes comprennent comment 
les données sont utilisées et à quoi cela ressemble et comment diffuser les informations afin qu'elles 
soient plus facilement accessibles aux gens afin qu'ils puissent exercer cette autonomie sur leurs 
informations. 
 
00:48:14:05 - 00:48:44:23 
Calais Caswell  
Et en ce qui concerne la manière d'évoluer vers un cadre réglementaire féministe, nous sommes 
revenues sur des thèmes similaires. Je pense que le centre de cela était de définir ce que la violence ou 
l'exploitation signifie d'un point de vue féministe. Alors, potentiellement des militantes ou des groupes 
qui travaillent avec les régulateurs gouvernementaux dans un dialogue pour pouvoir définir ces 
problèmes en utilisant une lentille féministe, mettant en évidence la diversité et les perspectives 
intersectionnelles dans cette discussion. 
 
00:48:46:03 - 00:49:15:18 
Calais Caswell  
Enseigner la sécurité technologique: nous avons eu une discussion intéressante sur les conversations sur 
le consentement dans d'autres espaces au sein des systèmes éducatifs, par exemple. Mais à quoi 
ressemblerait-il d'enseigner le consentement numérique dès un jeune âge et de pouvoir commencer en 
quelque sorte à ce niveau, mais en transcendant à nouveau cette information à différents niveaux au 
sein des systèmes éducatifs également. Et la compréhension de ce risque de violence est en quelque 
sorte imbriquée tout au long de ces conversations. 
 
00:49:16:11 - 00:49:44:11 
Calais Caswell 
Donc, je pense qu'en résumé, c'est multiforme. Travailler avec les régulateurs, travailler avec les 
télécommunications pour pouvoir promouvoir ceci, ce message, en utilisant cette lentille féministe du 
point de vue des personnes qui subissent de la violence ou du point de vue des personnes qui travaillent 
sur ces problèmes, puis en permettant aux individus d'exercer leur agentivité autour de cela. 
 
00:49:44:11 - 00:50:16:12 
Maitland Shaheen 
Merci beaucoup, Jackie et Calais. C'était formidable d'entendre nos deux panélistes tout à l'heure, puis 
maintenant d'entendre une telle variété d'informations et de connaissances provenant de tous nos 
participantes. Je ne sais pas si nous pourrions avoir une minute ou deux si les gens ont quelque chose 
qui n'a pas été mentionné, si elles veulent intervenir… Non ? 
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00:50:18:01 - 00:50:54:11 
Maitland Shaheen 
D'accord, parfait. Merci beaucoup, tout le monde. Il semble qu'il y ait certainement quelques thèmes 
majeurs qui ont vraiment imprégné nos différents groupes. Il existe quelques préoccupations majeures 
concernant l'utilisation de la technologie pour faciliter et aggraver la violence fondée sur le genre, la 
manière dont elle est utilisée avec le harcèlement, le piratage, la vengeance pornographique et le 
manque de confidentialité qui nous est vraiment accordé lorsqu’on utilise les TIC et comment protéger 
nos informations personnelles en ligne et aussi comment se protéger mutuellement en tant que 
féministes en ligne. 
 
00:50:54:11 - 00:51:31:11 
Maitland Shaheen 
Il y avait la préoccupation concernant les biais codés dans la technologie que nous utilisons et comment 
cela aggrave les oppressions existantes qui existent également dans notre vie quotidienne. Et il semble 
également qu'il y ait un accord sur le fait qu'il faudra beaucoup plus de réglementation pour freiner les 
grandes technologies. Mais il y a une sorte d'équilibre ici lorsqu'il s'agit de permettre aux 
gouvernements de prendre autant de ces décisions et de s'assurer que nous sommes dans ces salles, 
que nous prenons ces décisions et que nous influençons ces décisions autant que possible. 
 
00:51:32:12 - 00:52:04:02 
Maitland Shaheen  
Nous avons également discuté de nombreux avantages des TIC pour les femmes et le mouvement 
féministe. L'un des moyens consiste à utiliser les TIC pour partager les ressources locales pour les 
femmes qui recherchent des soins ou un soutien social. Rhiannon l'a souvent mentionné, puis Noura a 
également mentionné les exemples de MeToo et les révoltes et mouvements féministes au Moyen-
Orient et comment la technologie a vraiment permis à des personnes de différentes parties du monde 
qui n'auraient autrement aucun moyen de communiquer. 
 
00:52:04:02 - 00:52:35:06 
Maitland Shaheen 
Elles nous ont fourni cette avenue pour nous connecter et construire plus de solidarité féministe, mais 
bien sûr, un meilleur accès est certainement nécessaire, et c'est quelque chose auquel j'ai pensé aussi. 
L'accès aux TIC reflète souvent l'accès à d'autres ressources, c'est-à-dire que les personnes qui en ont le 
plus besoin ont probablement le pire accès, et en particulier les communautés rurales et les 
communautés autochtones du Canada ont souvent un accès très limité à l’Internet et aux TIC. 
 
00:52:35:06 - 00:53:10:04 
Maitland Shaheen 
Et alors, afin de poursuivre cette approche intersectionnelle et de construire un cadre intersectionnel, je 
pense que nous devons nous assurer que tout le monde a également cet accès. C’est évidemment un 
sujet très varié et intense et pas quelque chose que nous pouvons malheureusement résoudre 
aujourd'hui, même si j'aimerais pouvoir le faire, car ça a été formidable d'avoir de vos nouvelles et ce 
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serait vraiment formidable de continuer à se connecter à l'avenir. Je pense qu'aujourd'hui a également 
été un très bon rappel de la manière dont la technologie peut être maîtrisée pour le bien, en particulier 
dans le mouvement féministe. 
 
00:53:10:06 - 00:53:30:23 
Maitland Shaheen 
C'était vraiment génial de se réunir aujourd'hui à partir de différents endroits et de différents fuseaux 
horaires. Merci encore à nos panélistes. Et merci beaucoup à tout le monde qui est venu. C'était 
tellement agréable de parler avec vous toutes aujourd'hui. Veuillez rester à l'écoute sur le site Web de 
l'ICREF et sur nos médias sociaux pour des mises à jour sur ce rapport sommaire et sur les autres travaux 
de l'ICREF. 
 
00:53:30:23 - 00:53:44:04 
Maitland Shaheen 
Il y a aussi plusieurs liens dans le chat provenant de différentes ressources que nos panélistes ont 
mentionnées. Alors, merci à toutes, passez une excellente journée et profitez des derniers jours du NGO 
CSW. Merci ! 
 


